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Cadre d’analyse des facteurs qui caractérisent une perception positive de 
l’activité physique chez les élèves du primaire 

 

Jolaine Désautels*, Sylvie Beaudoin*, Sylvain Turcotte* 

*Faculté des sciences de l’activité physique, Université de Sherbrooke, Québec. 

 

Résumé : Les interventions en milieu scolaire doivent favoriser le développement d’une 

perception positive (PP) de l’activité physique (AP) chez les élèves pour avoir des 

répercussions à long terme sur leur mode de vie actif. Toutefois, les perceptions des élèves en 

lien avec l’AP sont sous-représentées dans la littérature scientifique et plus particulièrement 

lors du déploiement des interventions en milieu scolaire primaire. Cet article a donc pour but 

de présenter : (1) les facteurs qui caractérisent une PP de la pratique d’AP chez les élèves du 

milieu scolaire primaire et (2) de modéliser un cadre d’analyse permettant de catégoriser ces 

facteurs. Une recherche documentaire a été menée afin d’identifier les facteurs qui 

caractérisent une PP de l’AP chez les élèves du primaire en plus d’élaborer un cadre d’analyse. 

Les résultats mettent en évidence 24 facteurs caractérisant une PP de l’AP chez les élèves du 

primaire. Ces facteurs sont présentés dans un cadre d’analyse élaboré à partir du modèle 

socio-écologique de McLeroy et al. (1988). Ce cadre d’analyse est pertinent pour identifier, 

décrire et caractériser les perceptions des élèves dans le contexte où des stratégies 

d’intervention visant à augmenter leur niveau d’AP sont mises en place en milieu scolaire. 

Mots clés : modèle socio-écologique ; perception positive ; activité physique ; élèves du 

primaire. 

 

A Framework for Analyzing the Factors that Characterize Positive Perceptions of Physical 

Activity in Elementary School Students 

Summary: Interventions must promote the development of a positive perception (PP) about 

physical activity (PA) to have long-term effects on students' active lifestyle. However, their 

perceptions of PA are under-represented in the scientific literature and more particularly during 

the deployment of interventions in primary school. The purpose of the present paper was to 

present: (1) the factors that characterize a PP of PA practice in elementary school students and 

(2) to model an analytical framework to categorize these factors. A review of the literature was 
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conducted to identify the factors that characterize a PP of PA in elementary school students in 

addition to developing a framework for analysis. The results highlight twenty-four factors 

characterizing a PP of PA in elementary school students. These factors are presented in an 

analytical framework developed on the basis of the socio-ecological model of McLeroy et al. 

(1988). This analytical framework is relevant for identify, describe, and characterize students' 

perceptions in the context where intervention strategies aimed at increasing their level of PA 

are implemented in schools. 

Key words: ecological framework; positive perception; physical activity; elementary school 

students.  

 

 

1. Problématique  

Compte tenu du fort lien qui existe entre l’activité physique (AP) et la santé des jeunes 

(ParticipACTION, 2020), le milieu scolaire est identifié comme un endroit privilégié pour mettre 

en place des interventions visant à promouvoir le mode de vie actif chez les jeunes. Bien que 

plusieurs interventions en lien avec l’AP soient mises en œuvre dans les écoles, il semble 

qu’elles n’aient pas toujours l’effet escompté, soit de promouvoir des attitudes et des valeurs 

en lien avec l’AP susceptibles d’inciter les élèves à adopter un mode de vie actif à long terme. 

Cet article porte donc sur l’identification des facteurs qui contribuent au développement d’une 

PP de l’AP chez les élèves afin qu’ils intègrent l’AP à leur mode de vie. 

 

1.1. Portrait de la situation de la pratique d’activité physique 

Le nombre d’heures que les jeunes consacrent à la pratique d’activités sédentaires durant leurs 

loisirs ne cesse d’augmenter (Carson et al., 2016). Ces comportements récréatifs sédentaires 

entraînent des risques importants menant au développement de maladies dites « non 

transmissibles » telles que l’obésité, le diabète, l’hypertension et le risque de dépression 

(Organisation mondiale de la santé [OMS], 2010). Ces loisirs sédentaires, qui se caractérisent 

par une très faible dépense énergétique, sont notamment associés aux activités passées 

devant des écrans tels que l’ordinateur, les jeux vidéo ou la télévision (Institut de la statistique 

du Québec, 2015 ; ParticipACTION, 2020).  
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En plus de l’augmentation préoccupante du nombre d’heures accordées aux activités 

sédentaires, il semble que les jeunes soient trop peu actifs et que leur condition physique se 

soit détériorée au cours des dernières décennies. Ainsi, selon une étude réalisée auprès de 

1,6 millions de jeunes de 11 à 17 ans répartis dans 146 pays, 81% d’entre eux ne rencontrent 

pas les directives d’AP recommandées, soit un minimum de 60 minutes par jour d’AP d’intensité 

modérée à élevée comprenant une variété d’activités aérobies et d’activités pour renforcer les 

muscles et les os (Guthold, Stevens, Riley & Bull, 2020 ; OMS, 2010). Selon le bulletin 2020 

de ParticipACTION, seulement 39 % des jeunes Canadiens âgés de 5 à 17 ans atteignent ce 

volume d’AP. La Société canadienne de physiologie de l’exercice (2016) recommande en plus 

d’ajouter quotidiennement plusieurs heures d’une variété d’AP d’intensité légère structurées et 

non structurées.  

Des actions doivent donc être mises en œuvre pour augmenter le niveau d’AP des jeunes et 

ce, partout dans le monde (Guthold et al., 2020).  

 

1.2. Bienfaits associés à la pratique d’activité physique 

Bien que toutes les modalités d’AP soient associées à une meilleure santé, c’est l’AP d’intensité 

moyenne à élevée qui offre le plus de bienfaits (Saunders et al., 2016). Chez les jeunes de 5 à 

17 ans, ces bienfaits sont nombreux et reliés aux dimensions physique, psychologique, sociale 

et cognitive de la santé (Comité scientifique de Kino-Québec, 2011 ; Poitras et al. 2016). De 

nombreuses études montrent, entre autres, que des niveaux élevés d’AP chez les jeunes sont 

associés à une meilleure capacité cardiovasculaire et santé osseuse (Poitras et al., 2016), à 

une plus grande estime de soi (Guddal et al., 2019), à une probabilité plus faible de présenter 

des symptômes de dépression (Eddolls et al., 2018), à des comportements sociaux plus 

adéquats (Moeijes, Van Busschbach, Bosscher & Twisk, 2018), à la diminution de l’inattention 

et de l’hyperactivité (Pontifex, Parks, Henning & Kamijo, 2015) et à de meilleures performances 

scolaires (Chu, Chen, Pontifex, Sun & Chang, 2019). La pratique d’AP fait donc partie 

intégrante d’un mode de vie sain et elle est essentielle pour la santé des jeunes.  

 

1.3. Activité physique en contexte scolaire 

Il semble que la pratique d’AP à l’école constitue un des moyens les plus efficaces pour 

améliorer les différentes dimensions de la santé des jeunes (Coalition québécoise sur la 

problématique du poids, 2013 ; OMS, 2019). Le milieu scolaire est d’ailleurs reconnu comme 
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un contexte idéal pour contribuer à augmenter le niveau d’AP des enfants et des adolescents, 

notamment grâce à la possibilité d’intervenir auprès de l’ensemble des élèves (Pate et al., 

2006). Puisque les jeunes y passent une grande partie de leur vie, le milieu scolaire constitue 

un contexte favorable pour acquérir les connaissances ainsi que pour développer les 

compétences permettant de faire des choix favorables à la santé et davantage d’AP (OMS, 

2019). D’ailleurs, selon Gadais (2015), les stratégies d’intervention qui sont initiées en milieu 

scolaire pour augmenter le niveau d’AP des jeunes sont parmi celles qui ont le plus d’impact 

sur leur mode de vie actif compte tenu de l’encadrement qu’ils reçoivent de la part des 

enseignants et de la structure qui favorise une meilleure participation des jeunes. 

Au Québec, pour favoriser l’engagement des jeunes dans un mode de vie actif, la mesure 

gouvernementale 15023 – À l’école, on bouge! – a été mise en place dans les établissements 

d’éducation et d’enseignement préscolaire et primaire. Implantée au début de l’année scolaire 

2017 dans les écoles, cette mesure a pour objectif de rendre les élèves physiquement actifs 

tous les jours de classe pendant au moins 60 minutes, les cours d’éducation physique et à la 

santé (EPS) prévus à l’horaire des élèves étant inclus dans le volume d’AP à atteindre 

(Gouvernement du Québec, 2018). Les écoles qui bénéficient de cette mesure reçoivent une 

aide financière régressive pour une durée de trois ans.  Son objectif est de soutenir les équipes-

écoles pour qu’elles s’engagent dans un changement de pratiques, tant dans l’organisation que 

dans les interventions, afin que l’intégration quotidienne de 60 minutes d’AP soit maintenue au-

delà de la durée de cette aide financière (Gouvernement du Québec, 2018). Les écoles 

bénéficiaires sont responsables d’identifier les moyens qu’elles souhaitent mettre en place afin 

de bonifier les occasions pour rendre les élèves physiquement actifs pendant la journée, et ce, 

en fonction du contexte dans lequel elles se trouvent et des besoins des élèves. Cette mesure 

gouvernementale doit être implantée dans toutes les écoles primaires du Québec d’ici l’année 

scolaire 2027-2028 (Gouvernement du Québec, 2018). 

 

1.4. Limites des interventions à l’école 

Les mesures et stratégies d’intervention visant à rendre les jeunes physiquement actifs en 

milieu scolaire n’auraient parfois que des effets à court terme sur leur mode de vie (Dobbins 

Husson, DeCorby & LaRocca, 2013 ; Metcalf, Henley & Wilkin, 2012).  

Certaines barrières semblent nuire à leur mise en place et, par le fait même, limitent l’effet 

escompté chez les jeunes, soit l’adoption d’un mode de vie actif (Harvey, Pearson, Sanzo & 
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Lennon, 2017). Parmi ces barrières on retrouve notamment : (1) la difficulté d’accès aux 

installations et aux équipes sportives (Bauer, Yang & Austin, 2004; Carlin, Murphy & Gallagher, 

2015; Harvey et al., 2017 ; James et al., 2018; Van den Berg, Vos, De Groot, Singh & 

Chinapaw, 2018) ; (2) les interactions difficiles avec les pairs (Bauer et al., 2004 ; Carlin et al., 

2015; Harvey et al., 2017 ; Van den Berg et al., 2018) ; (3) les priorités des élèves qui comblent 

une majeure partie de leur agenda (Bauer et al., 2004 ; Carlin et al., 2015 ; Harvey et al., 2017) 

; (4) l’implication variable des membres de l’équipe-école dans la mise en place des initiatives 

en lien avec l’AP à l’école ; (5) le sentiment de non-compétence des élèves (Carlin et al., 2015; 

Harvey et al., 2017 ; Van den Berg et al., 2018) ; (6) les politiques trop strictes de l’école à 

propos de la sécurité des élèves (Bauer et al., 2004 ; Harvey et al., 2017 ; Van den Berg et al., 

2018) ; et (7) l’incompatibilité des AP proposées avec les intérêts des élèves (Carlin et al., 

2015; Harvey et al., 2017 ; James et al., 2018 ; Van den Berg et al. 2018).  

Bien que les barrières à la pratique d’AP des élèves soient bien documentées, il semble qu’elles 

soient rarement considérées dans la mise en place des interventions en lien avec l’AP en milieu 

scolaire (Brunton, Harden, Rees, Kavanagh, Oliver & Oakley, 2003 ; Harvey et al., 2017). En 

effet, les décideurs politiques et les intervenants scolaires, qui jouent un rôle essentiel dans la 

conception et la mise en place d’interventions en lien avec l’AP en milieu scolaire, approchent 

souvent la situation selon leur propre perspective en croyant que les élèves apprécieront les 

interventions proposées (Hyndman, 2016). James et al. (2018) ajoutent que ces acteurs 

reçoivent souvent peu d’informations et de commentaires de la part des bénéficiaires clés, soit 

les élèves. Pourtant, ces derniers expriment qu’ils veulent être consultés dans la mise en place 

des interventions qui les incitent à adopter un mode de vie actif (Harvey et al., 2017) et que 

leurs idées soient considérées (Van den Berg et al., 2018). Sans cela, on laisse croire aux 

élèves qu’ils ont peu d’influence dans les décisions qui les concernent. En conséquence, un 

écart se crée entre les interventions réalisées et les réels besoins des élèves en ce qui 

concerne l’AP en milieu scolaire (Hyndman, 2016; James et al., 2018). Cet écart pourrait être 

responsable du développement d’une perception négative de l’AP durant l’enfance et 

l’adolescence et nuire à l’engagement des jeunes dans la pratique d’AP (Cardinal, Yan & 

Cardinal, 2013; Hayes, 2017; Van den Berg et al., 2018).  

 

1.5. Favoriser l’engagement des jeunes à long terme dans la pratique d’activité 
physique 
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Pour favoriser l’engagement des élèves dans la pratique d’AP et pour assurer le succès à long 

terme des interventions qui visent à les rendre physiquement actifs, Jacquez et al. (2013) 

proposent de les impliquer dans l’élaboration des AP proposées à l’école. La possibilité de faire 

des choix ainsi que la perception d’être autonome dans sa pratique d’AP seraient associées à 

une expérience plus positive chez les élèves en plus d’améliorer leur sentiment d’efficacité 

personnelle (Cairney, Kwan, Velduizen, Hay, Bray & Fought, 2012 ; Hayes, 2017). Cela 

exercerait un effet positif sur leur engagement à long terme dans la pratique d’AP et sur leur 

perception quant à l’AP (Harvey et al., 2017). 

En plus d’avoir une influence considérable sur le mode de vie actif, il semble que les jeunes 

soient plus susceptibles d’intégrer l’AP à leur quotidien lorsqu’ils la perçoivent positivement 

(Burns, Fu & Podlog, 2017 ; Hayes, 2017). Les interventions qui sont faites en milieu scolaire 

devraient donc favoriser le développement d’une PP de l’AP pour avoir des répercussions à 

long terme sur le mode de vie actif des jeunes (Burns et al., 2017 ; Cairney et al., 2012). Une 

PP de l’AP se définit comme étant un point de vue ou un état d’esprit favorable quant à l’AP 

qui incite l’élève à s’engager dans une pratique d’AP et qui lui permet d’en retirer une 

satisfaction personnelle (Grenier, 2006 ; Legendre, 2005). 

 

1.6. Perception des élèves quant à l’activité physique 

Jusqu’à présent, les perceptions des élèves sont sous-représentées dans la littérature 

scientifique (Harvey et al., 2017), notamment en ce qui a trait aux facteurs qui favorisent la PP 

de l’AP chez les jeunes d’âge primaire (Cairney et al., 2012 ; Carlin et al., 2015 ; Everley & 

Macfadyen, 2017 ; Hayes, 2017). Une meilleure connaissance de ces facteurs lors du 

déploiement des interventions en milieu scolaire pourrait fournir des informations importantes 

pour élaborer et améliorer les interventions qui visent à rendre les élèves physiquement actifs 

en milieu scolaire (Harvey et al., 2017 ; Van den Berg et al., 2018).  

Les constats précédents nous ont donc amené à réaliser une recherche et une analyse 

documentaire afin de répondre à la question suivante : quels sont les facteurs favorisant une 

PP de l’AP chez les élèves du primaire ?  

 

2. Cadre théorique 

L’approche utilisée pour réaliser l’analyse documentaire repose sur les travaux émanant de 

l’approche socio-écologique du développement humain (Bronfenbrenner, 1977). Cette 
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approche a permis de mieux comprendre comment s’articulent, autour de l’élève, les facteurs 

qui influencent sa perception de l’AP. Cette section présente donc les fondements théoriques 

de l’approche socio-écologique ainsi que le cadre théorique retenu, soit le modèle socio-

écologique de McLeroy, Bibeau, Steckler et Glanz (1988).   

 

2.1. Approche socio-écologique 

L’approche socio-écologique est présentée, notamment, comme un cadre utile pour la 

recherche et les interventions en lien avec l’activité physique (Sallis, Owen & Fisher, 2008). 

Cette approche repose sur une notion fondamentale : celle de l’interaction et de 

l’interdépendance entre l’individu et les déterminants sociaux et environnementaux 

(Brofenbrenner, 1977). L’approche socio-écologique désigne donc une façon d’aborder les 

problématiques selon une démarche qui englobe les individus et tous les déterminants qui les 

entourent afin de favoriser l’adoption ou la transformation des comportements individuels (Vors 

et al., 2020). D’ailleurs, les interventions qui agissent sur plusieurs déterminants à la fois sont 

plus efficaces pour engendrer un changement de comportement (Sallis et al., 2008). Les 

modèles écologiques, quant à eux, schématisent les relations entre les déterminants 

individuels, sociaux et environnementaux. Ainsi, les interactions ne sont pas seulement 

présentes entre l’individu et un seul déterminant social ou environnemental, mais entre la 

personne et plusieurs niveaux à la fois (Bouchard, 1987). Enfin, les modèles écologiques 

fournissent un cadre de réflexion et d’analyse des programmes et des actions de prévention et 

de promotion de la santé (Richard, Barthélémy, Tremblay, Pin & Gauvin, 2013).  

Les perceptions des élèves quant à l’AP sont influencées par une multitude de facteurs qui se 

déploient dans l’environnement de l’élève et qui semblent avoir une influence l’un sur l’autre 

(Eberline, Judge, Walsh & Hensley, 2018 ; Devís-Devís, Beltrán-Carrillo & Peiró-Velert, 2015). 

Ainsi, l’utilisation d’un modèle socio-écologique permettra catégoriser ces facteurs et de mettre 

en perspective les liens qui les unissent.   

 

2.2. Modèle socio-écologique de McLeroy et al. (1988) 

Le modèle socio-écologique de McLeroy et al. (1988), est le cadre théorique utilisé pour réaliser 

l’analyse documentaire et pour élaborer le cadre d’analyse. Ce modèle, présenté dans la figure 

1, est organisé en cercles concentriques et est composé des cinq niveaux suivants : (1) 

intrapersonnel ; (2) interpersonnel ; (3) institutionnel ; (4) communautaire ; et (5) politique. Le 
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niveau intrapersonnel est caractérisé par les croyances, les capacités, les comportements ou 

même les connaissances de l’individu, entre autres. Le deuxième niveau, c’est-à-dire le niveau 

interpersonnel, se rapporte entre autres à la famille, aux amis et aux collègues de travail. Le 

troisième niveau, soit les facteurs institutionnels, est représenté par les institutions sociales et 

leurs caractéristiques organisationnelles. On y retrouve notamment le milieu scolaire et les 

intervenants qui y travaillent, dont l’enseignant en EPS. Le quatrième niveau réfère aux 

relations informelles qu’un individu pourrait avoir avec différentes organisations ou institutions 

présentes dans sa communauté. Le dernier niveau, soit celui de la politique, réfère aux lois et 

aux politiques locales, de l’état et du pays (McLeroy et al., 1988).  

Le modèle de McLeroy et al. (1988) a été retenu par rapport aux autres modèles socio-

écologiques puisqu’il laisse une place centrale à l’individu. Puisque cette étude s’intéresse 

exclusivement aux perceptions des élèves, il est pertinent que ces derniers occupent cette 

place significative dans le modèle. Ce modèle est aussi pertinent pour son aspect inductif qui 

offre la possibilité de former plusieurs catégories de facteurs pouvant être mis de l’avant par 

les élèves.  
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Figure 1. Modèle socio-écologique retenu (adapté de McLeroy et al.,1988) 

 

2.3. Objectifs 

Les objectifs de l’article sont (1) d’identifier les facteurs favorisant une PP de l’AP chez les 

élèves du primaire et (2) de modéliser un cadre d’analyse, à l’aide du modèle socio-écologique 

de McLeroy et al. (1988), permettant de catégoriser les facteurs favorisant une PP de l’AP.  

 

3. Méthodologie 

Afin d’identifier les facteurs qui caractérisent une PP de la pratique d’AP chez les élèves en 

milieu scolaire primaire, une recherche et une analyse documentaire ont été réalisées. Ensuite, 

une stratégie de modélisation à partir du modèle socio-écologique de McLeroy et al. (1988) a 

été mise en place pour élaborer le cadre d’analyse. Les sections suivantes présentent donc les 

étapes de la recherche et de l’analyse documentaire ainsi que la stratégie de modélisation. 
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3.1. Étapes de la recherche documentaire 

La recherche documentaire, s’étant réalisée en novembre 2018, s’est déroulée en six étapes : 

(1) identification des concepts ; (2) recherche de mots clés ; (3) traduction des mots clés en 

langue anglaise ; (4) recherche avancée dans différentes banques de données ; (5) sélection 

des ressources documentaires pertinentes ; et (6) recherche secondaire à partir de la 

bibliographie des ressources documentaires pertinentes. Ces étapes sont décrites plus en 

détail dans le paragraphe suivant et sont illustrées à la figure 2.  

La première étape de la recherche documentaire a consisté à diviser la question de recherche 

afin de déterminer les différents concepts qui y sont présents. La question de recherche se 

divise en trois concepts distincts : (1) perception positive ; (2) activité physique ; et (3) élèves 

du primaire. Ensuite, des mots clés représentant les différents concepts de la question de 

recherche ont été identifiés. Ces derniers sont inscrits dans la figure 2. La quatrième étape a 

consisté à effectuer la recherche avancée dans les banques de données suivantes : ERIC, 

SPORTDiscus, MEDLINE, PubMed et Google Scholar. La majorité des ressources 

documentaires ont été repérées à partir de la banque de données SPORTDiscus. C’est pour 

cette raison qu’à la quatrième étape, présentée dans la figure 2, la recherche avancée est 

illustrée seulement pour la banque de données SPORTDiscus. Pour sélectionner les 

ressources documentaires pertinentes, le titre a d’abord été lu. Lorsqu’il correspondait à l’objet 

de recherche, le résumé était ensuite analysé. Pour conserver ou éliminer les ressources 

documentaires repérées dans les banques de données, différents critères d’inclusion et 

d’exclusion, présentés à l’étape 5 de la figure 2, ont été déterminés. Toutefois, très peu d’études 

ont investigué les facteurs qui favorisent le développement d’une PP de l’AP chez les élèves 

du primaire, c’est pourquoi les critères de sélection qui ont été établis pour la recherche 

documentaire ont été élargis. Ainsi, des ressources documentaires qui incluaient une 

population plus âgée que celle ciblée au départ par la question de recherche, soit les élèves 

du primaire, ont aussi été conservées. Les articles retenus exposent donc des facteurs 

favorisant une PP de l’AP chez des élèves de 5 à 17 ans. Au départ, les ressources 

documentaires ayant une date de publication entre 2009 et 2020 étaient privilégiées. Toutefois, 

certaines d’entre elles ayant une date antérieure ont été conservées puisqu’elles étaient 

pertinentes par rapport au sujet de la recherche. Les ressources documentaires qui n’étaient 

pas en lien avec l’AP, qui ne représentaient pas les perceptions des élèves ou qui étaient 

indisponibles en anglais ou en français n’étaient pas retenues. Enfin, une recherche 
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documentaire secondaire a été réalisée à partir des bibliographies des articles retenus à l’étape 

de la recherche avancée dans les banques de données. La sélection de ces articles s’est 

réalisée avec les mêmes critères d’inclusion et d’exclusion précédemment décrits. Au total, 

l’exercice a permis d’identifier 19 articles qui ont été retenus pour l’analyse documentaire.  
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Figure 2. Étapes de la recherche documentaire 
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3.2. Analyse documentaire  

Les 19 articles retenus à l’étape de la recherche documentaire ont été analysés selon les 

étapes proposées par Thomas et Harden (2008). Après avoir été lus, des tableaux résumés 

ont été créés pour chaque article. Ces tableaux résumés ont permis d’identifier tous les 

éléments pouvant favoriser une PP de l’AP chez les élèves présents dans les articles. Par la 

suite, une mise en commun de tous les éléments favorisant une PP de l’AP a été faite. Cela a 

permis d’identifier 24 facteurs favorisant une PP de l’AP chez les élèves. Enfin, les facteurs 

dont le sens se ressemble (L’Écuyer, 1990) ou qui sont du même domaine ont été regroupés 

dans 9 catégories.  

 

3.3. Stratégie de modélisation avec le modèle de McLeroy et al. (1988) 

Les neuf catégories de facteurs ont été classées dans les différents niveaux du modèle de 

McLeroy et al. (1988) présenté précédemment. Pour confirmer le classement des catégories 

de facteurs identifiés dans la littérature dans les niveaux appropriés du modèle socio-

écologique de McLeroy et al. (1988), un processus de vérification a été réalisé. Un premier 

classement des catégories a été effectué par le premier auteur et présenté à des experts, soit 

deux chercheurs dans le domaine de l’activité physique en contexte scolaire. Des discussions 

ont permis de préciser la définition des catégories de facteurs et d’ajuster le classement de 

celles-ci dans le modèle de McLeroy et al. (1988). Un consensus a ensuite été atteint 

concernant la nomenclature et le classement des neuf catégories.  

 

4. Résultats 

Tout d’abord, le cadre d’analyse modélisé à partir du modèle socio-écologique de McLeroy et 

al. (1988) est présenté à la figure 3. Toutefois, parmi les facteurs identifiés dans la revue de la 

littérature, aucun ne se rapporte aux deux derniers niveaux du modèle, soit le niveau des 

facteurs en lien avec communauté et le niveau des politiques publiques. Il semble que les 

élèves aient davantage soulevé des facteurs qui sont proximaux à eux dans le modèle. Ensuite, 

les facteurs favorisant une PP de l’AP identifiés à l’étape de l’analyse documentaire sont 

détaillés et présentés dans l’ordre des trois premiers niveaux du modèle de McLeroy et al. 

(1988).  
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Figure 3. Cadre d’analyse représentant les facteurs favorisant une PP de l’AP chez les élèves 

 

4.1 Facteurs intrapersonnels 

L’analyse documentaire a permis de relever trois catégories de facteurs intrapersonnels 

favorisant une PP de l’AP, soit : (1) l’autonomie ; (2) les bienfaits sur la santé ; et (3) les 

compétences.  

 

4.1.1. Autonomie 

Sur les 19 études retenues, sept mettent en lumière l’autonomie dans la pratique d’AP. Ce 

facteur se traduit par : (1) la possibilité de faire des choix et (2) la pratique d’AP à l’extérieur du 

cadre scolaire. 

La possibilité d’avoir une certaine autonomie dans le choix des AP pratiquées est associée à 

une expérience positive (Hayes, 2017 ; Parker, MacPhail, O’Sullivan, Ni Chróinín, & McEvoy, 

2018). D’ailleurs, dans plusieurs études, un certain nombre d’élèves signalent qu’ils veulent 
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faire des AP par choix et en fonction de leurs préférences et non parce qu’ils se les font imposer 

(Hassandra, Goudas & Chroni, 2003 ; Van den Berg et al., 2018). Des élèves interrogés dans 

l’étude d’Harvey et al. (2017) aimeraient avoir la possibilité de donner leur opinion concernant 

les AP qui sont proposées à l’école ou durant les cours d’EPS. L’étude de Van den Berg et al. 

(2018) va dans le même sens et ajoute que les élèves désirent que les intervenants prennent 

en considération leurs idées concernant l’AP à l’école. Il semble qu’en pouvant choisir eux-

mêmes les AP pratiquées et qu’en ayant la chance de faire entendre leurs idées et préférences, 

les élèves auraient plus de plaisir et seraient plus heureux dans leur pratique d’AP (Coulter & 

Woods, 2011 ; James et al., 2018).  

L’autonomie dans la pratique d’AP se caractérise aussi par la possibilité de faire des AP à 

l’extérieur du cadre scolaire. En fait, les élèves considèrent positivement la pratique d’AP à 

l’extérieur de l’école puisqu’ils peuvent pratiquer l’activité de leur choix au moment et à l’endroit 

qui leur convient le plus (Parker et al., 2018). D’ailleurs, les résultats de l’étude d’Hassandra et 

al. (2003) montrent que les élèves qui font des AP à l’extérieur du cadre scolaire sont plus 

motivés lorsque vient le temps d’en faire à l’école.  

 

4.1.2. Bienfaits sur la santé 

Six études font valoir l’importance des bienfaits de l’AP sur l’engagement des élèves. Les 

élèves perçoivent d’ailleurs des bénéfices au niveau des trois dimensions suivantes de leur 

santé : (1) cognitive ; (2) psychologique ; et (3) physique.  

Les bénéfices au niveau de la dimension cognitive de la santé se font ressentir par les élèves 

lorsqu’ils sont en classe (Van den Berg et al., 2018). Les élèves perçoivent que la pratique d’AP 

leur permet d’être plus disponibles pour apprendre, c’est-à-dire qu’ils ont une concentration 

plus soutenue et les idées plus claires.  

Les élèves reconnaissent aussi que l’AP est bénéfique pour le maintien d’une bonne santé 

psychologique. D’abord, il semble que les élèves perçoivent l’AP comme un moyen efficace 

pour régler les tensions émotionnelles qu’ils ressentent (Everley & Macfadyen, 2017) et comme 

une solution pour diminuer leur niveau de stress (Gavin, Mcbrearty, Malo, Abravanel & 

Moudrakovski, 2016 ; Van den Berg et al., 2018). Les résultats de l’étude de Bauer et al. (2004) 

montrent d’ailleurs que l’effet relaxant associé à la pratique d’AP fait partie des raisons pour 

lesquelles les élèves l’apprécient. De plus, les élèves consultés dans l’étude d’Harvey et al. 
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(2017) constatent que la pratique d’AP améliore leur estime et leur confiance personnelles, 

deux caractéristiques importantes de la santé psychologique.  

Enfin, les élèves ressentent que la pratique d’AP est bonne pour leur santé physique et ils se 

sentent fiers lorsqu’ils accomplissent une activité qui est bénéfique pour leur corps (Harvey et 

al., 2017). Les élèves questionnés dans l’étude de Van Den Berg et al. (2018) ajoutent que l’AP 

permet d’avoir une bonne condition physique, de maintenir un poids corporel sain et de renforcir 

les muscles. D’ailleurs, il semble que la possibilité d’améliorer sa forme physique et son image 

corporelle soit un aspect motivant à la pratique d’AP chez les filles (Allender, Cowburn & Foster, 

2006).  

4.1.3. Compétences 

Quatorze études sur 19 présentent des résultats en lien avec les compétences des élèves en 

AP. La catégorie des compétences comprend deux facteurs : (1) la perception favorable de ses 

compétences et (2) l’amélioration de ses compétences. 

En plus d’influencer positivement leur attrait pour l’AP (Eberline et al., 2018 ; Hayes, 2017), la 

perception d’un bon niveau de compétence favoriserait l’implication et l’engagement des élèves 

dans plus d’AP et ce, à plus long terme (Casey, Eime, Payne & Harvey, 2009 ; Garn & Cothran, 

2006; Martinek, Holland & Seo, 2019 ; Parker et al., 2018). Plusieurs élèves mentionnent qu’ils 

vont être plus motivés à refaire une AP s’ils se sentent compétents et s’ils sont bons (Everley 

& Macfadyen, 2017 ; Harvey et al., 2017). Ces répercussions positives sur le niveau d’AP des 

élèves seraient dues au fait que les élèves qui ont une perception favorable de leurs 

compétences sont plus confiants d’atteindre les objectifs fixés par l’enseignant en EPS 

(Martinek et al., 2019). Garn et Cothran (2006) suggèrent aux enseignants en EPS de proposer 

des tâches qui valorisent l’amélioration ainsi que l’effort et qui offrent une difficulté optimale 

pour chacun des élèves. Lorsque les objectifs de la tâche sont orientés vers la maîtrise plutôt 

que vers la performance, cela augmente le niveau de motivation des élèves à s’y engager, 

améliore le sentiment de compétence et favorise une expérience positive de l’AP et le plaisir 

perçu (Coulter & Woods, 2011 ; Garn & Cothran, 2006 ; Hassandra et al., 2003; Hayes, 2017 ; 

Martinek et al., 2019). Les élèves qui ont un bon sentiment de compétence se sentent fiers 

lorsqu’ils atteignent ces objectifs; toutefois, lorsqu’ils ne réussissent pas à les atteindre, ils 

comprennent qu’ils doivent continuer à travailler pour s’améliorer (Harvey & al., 2017). Pour 

ces élèves, les échecs sont seulement temporaires et ils savent que leurs efforts vont mener 

au succès. Ils vont donc mettre l’accent sur la résolution de problèmes plutôt que sur leurs 
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difficultés. La perception favorable de ses compétences améliore l’estime personnelle de 

l’élève (Everley & Macfadyen, 2017).  

Les élèves se sentent plus confiants quant à leurs compétences sportives et ressentent plus 

de plaisir lorsque l’accent est mis sur l’amélioration et non sur la performance (Ni Chróinín & 

McMullen, 2019 ; Hassandra et al., 2003). D’ailleurs, les élèves ressentent un sentiment 

d’accomplissement lorsque les AP favorisent le développement et l’acquisition de nouvelles 

habiletés motrices (Allender et al., 2006 ; Casey et al., 2009 ; Harvey et al., 2017; Pearson, 

Irwin & Burke, 2012). Les élèves interrogés dans l’étude d’Harvey et al. (2017) ajoutent qu’ils 

se sentent très heureux lorsqu’ils réussissent à améliorer leurs compétences dans une AP ou 

dans un sport. 

 

4.2. Facteurs interpersonnels 

L’analyse documentaire a permis de relever deux catégories de facteurs interpersonnels 

favorisant une PP de l’AP, soit : (1) les amis et les pairs ainsi que (2) les parents. 

 

4.2.1. Amis et pairs 

Quatorze études sur 19 mettent en évidence l’importance des amis et des pairs dans le 

développement d’une PP de l’AP chez les élèves du primaire. Cette catégorie comprend quatre 

facteurs : (1) La participation des amis; (2) la possibilité de s’en faire de nouveaux; (3) la 

reconnaissance ; et (4) le soutien des amis et des pairs. 

Il semble qu’il soit très important pour les élèves de faire du sport avec des amis et que cela 

augmente la motivation et les réussites durant la réalisation d’une AP (Allender et al., 2006 ; 

Casey et al., 2009 ; Garn & Cothran, 2006 ; Harvey et al., 2017 ; James et al., 2018 ; Pearson 

et al., 2012 ; Wanless, Judge, Dieringer & Johnson, 2017). Le fait de pouvoir socialiser et de 

passer du temps avec ses amis favorise la participation et l’engagement des jeunes dans l’AP 

(Bauer et al., 2004 ; Casey et al., 2009 ; Hassandra et al., 2003; Hayes, 2017). D’ailleurs, le 

fait d’être avec ses amis durant la pratique d’AP augmente le sentiment de confort et de sécurité 

durant la pratique d’AP puisqu’ils peuvent partager leurs sentiments par rapport aux situations 

qu’ils vivent (Pearson et al., 2012). Enfin, Everley et Macfayden (2017) stipulent que 

l’environnement social est le facteur le plus important pour vivre une expérience positive en 

AP. 
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Les situations d’AP sont aussi favorables à la création de nouvelles amitiés, ce qui représente 

un aspect positif à la pratique d’AP (Allender et al., 2006 ; Carlin et al., 2015 ; Casey et al., 

2009; Garn & Cothran, 2006 ; Gavin et al., 2016).  

La reconnaissance et l’approbation des pairs sont une importante source de motivation pour 

les élèves (Ni Chróinín & McMullen, 2019 ; Pearson et al., 2012). La reconnaissance des 

réussites sportives par les pairs favorise les émotions positives comme la satisfaction et la fierté 

(Ni Chróinín & McMullen, 2019) en plus d’influencer positivement les élèves qui sont moins 

actifs et qui hésitent à prendre part aux AP (Ni Chróinín & McMullen, 2019 ; Van den Berg et 

al., 2018). Cela encourage les élèves à surmonter les obstacles pour atteindre des objectifs 

plus ambitieux et à persévérer dans leur pratique d’AP (Casey et al., 2009 ; Ni Chróinín & 

McMullen, 2019). Pour les élèves de l’étude d’Everley et Macfadyen (2017), la reconnaissance 

des pairs signifie aussi faire bonne figure, c’est-à-dire qu’ils aiment faire des AP qui sont 

hautement évaluées par les autres. Cela leur donne un certain prestige.  

Le soutien social est essentiel au développement d’une PP de l’AP (Ni Chróinín & McMullen, 

2019). Il se traduit par exemple par le soutien des amis dans l’apprentissage d’un nouveau 

sport (Everley & Macfadyen, 2017) ou par l’encouragement de ces derniers à persévérer dans 

la pratique d’AP (Pearson et al., 2012). Selon Ni Chróinín et McMullen (2019), les amis et les 

pairs sont tous des sources importantes de soutien social dans la pratique d’AP de l’élève. 

 

4.2.2. Parents 

Quatre études mettent en lumière l’influence des parents dans le développement d’une PP de 

l’AP chez les élèves. Cette catégorie comprend en deux facteurs, soit : (1) le soutien des 

parents dans la pratique d’AP et (2) le comportement des parents. 

Le soutien des parents est essentiel dans la pratique d’AP des élèves (Allender et al., 2006 ; 

Casey et al., 2009). Les parents qui soutiennent leurs enfants dans leur pratique d’AP et qui 

leur offrent l’opportunité d’en expérimenter une grande diversité contribuent au développement 

d’une perception favorable de l’AP (Hayes, 2017). 

Le comportement des parents semble influencer la perception et les habitudes de leurs enfants 

concernant la pratique d’AP (Hayes, 2017). Les études de Casey et al. (2009) et de Coulter et 

Woods (2011) indiquent qu’en plus d’agir comme de bons modèles pour leurs enfants, les 

parents qui pratiquent des AP de façon régulière contribuent favorablement à l’augmentation 

du niveau d’AP de leur enfant.  
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4.3. Facteurs institutionnels 

L’analyse documentaire a permis de de relever quatre catégories de facteurs institutionnels, 

soit : (1) l’accessibilité ; (2) les enseignants en EPS ; (3) le climat de classe ; et (4) les types 

d’AP offertes. 

  

4.3.1. Accessibilité 

Des 19 études retenues dans la recherche documentaire, sept présentent des résultats en lien 

avec la catégorie d’accessibilité. Cette catégorie se divise en trois facteurs : (1) l’accès à des 

équipements et des installations de qualité; (2) les faibles coûts d’accès ; et (3) l’inclusivité des 

équipes sportives à l’école.  

L’accessibilité à des équipements et à des installations sportives de qualité favorise le 

développement d’une PP quant à l’AP puisqu’elle favorise la participation et la motivation des 

élèves à prendre part à des AP (Hassandra et al., 2003). L’accessibilité se traduit par la 

disponibilité, la quantité et la proximité des équipements ainsi que des installations sportives 

(Carlin et al., 2015; Casey et al., 2009; Harvey et al., 2017 ; Hassandra et al., 2003 ; James et 

al., 2018). Par exemple, les élèves interrogés dans l’étude de James et al. (2018) mentionnent 

qu’ils sont plus enclins à utiliser les installations sportives lorsqu’elles sont localement 

disponibles, c’est-à-dire lorsqu’elles sont facilement accessibles à partir de la maison, puisqu’ils 

peuvent les utiliser lorsqu’ils le désirent sans attendre le transport de leurs parents. 

Les AP qui sont gratuites ou peu coûteuses et qui nécessitent un équipement abordable sont 

plus attrayantes pour les élèves (Carlin et al., 2015 ; James et al., 2018). Lorsqu’ils ont la 

possibilité d’expérimenter une nouvelle AP, ils ne veulent pas avoir à débourser beaucoup 

d’argent puisqu’ils ne savent pas s’ils vont réellement l’apprécier. Autrement, ils considéreraient 

cela comme une perte d’argent (Carlin et al., 2015). D’ailleurs, les élèves ne veulent pas 

dépenser beaucoup d’argent pour être physiquement actifs afin d’avoir les moyens de participer 

plus souvent aux AP offertes par l’école ou les centres sportifs (James et al., 2018). Les élèves 

semblent s’entendre pour dire qu’ils ont un désir plus fort de s’engager dans des AP qui sont 

abordables. Le faible coût d’accès aux AP apparaît comme un facteur favorable au 

développement d’une PP de l’AP chez les élèves (James et al., 2018). 

La facilité d’accès aux équipes sportives favorise aussi le développement d’une PP de l’AP. 

Les résultats de l’étude de Bauer et al. (2004) montrent qu’il est parfois difficile pour les élèves 

de pouvoir faire partie d’une équipe sportive, soit parce que les tests physiques pour y accéder 
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sont trop difficiles ou parce que les élèves n’ont pas le talent et les habiletés requises. Toutefois, 

lorsque les critères pour intégrer une équipe sportive à l’école sont basés sur l’effort et la 

volonté plutôt que sur le talent, les élèves se sentent encouragés et valorisés (Bauer et al., 

2004). Ces critères, plus inclusifs, facilitent l’accès aux équipes sportives (Ni Chróinín & 

McMullen, 2019). 

 

4.3.2. Enseignants en éducation physique et à la santé 

L’enseignant en EPS joue un rôle crucial dans le développement de la PP de l’AP chez les 

élèves. Sur les 19 études recensées, neuf identifient que : (1) l’attitude et le comportement de 

l’enseignant; (2) les rétroactions qu’il donne ; et (3) le style d’enseignement auquel il adhère 

influencent la perception des élèves envers l’AP. 

L’attitude et le comportement de l’enseignant en EPS influencent significativement la motivation 

des élèves dans la pratique d’AP (Hassandra et al., 2003 ; Wanless et al., 2017). Casey et al. 

(2009) décrivent l’impact que l’enseignant en EPS peut avoir chez ses élèves. En fait, lorsque 

l’enseignant agit comme un bon modèle qui promeut un mode de vie sain et actif, il encourage 

ses élèves à être plus actifs. Lorsque ce dernier est amical, amusant, souriant, dynamique, 

équitable, empathique, disponible et qu’il participe aux AP qu’il propose, les élèves ont un 

intérêt plus grand pour les cours d’EPS et ont plus de plaisir dans la pratique d’AP (Carlin & al., 

2015 ; Garn & Cothran, 2006 ; Hassandra et al., 2003). L’enseignant doit aussi montrer qu’il 

croit en chaque élève pour leur donner confiance (Pearson et al., 2012). L’étude de Coulter et 

Woods (2011) va dans le même sens et ajoute que la présence d’un enseignant en EPS 

bienveillant améliore de façon considérable les croyances de l’enfant quant à ses compétences 

sportives et à son estime personnelle. De plus, les élèves soulignent l’importance d’avoir un 

enseignant qui est passionné par son travail puisque cela a un effet sur sa façon d’être avec 

eux (Garn & Cothran, 2006).  

Les enseignants en EPS qui fournissent des rétroactions positives aux élèves les encouragent 

à travailler plus fort et à persévérer dans leur pratique d’AP (Casey et al., 2009). L’étude 

d’Hayes (2017) va le même sens et ajoute que les renforcements émis de façon régulière 

améliorent l’expérience des élèves lorsqu’ils font des AP. 

Selon Hayes (2017), les styles d’enseignement individualisés où les élèves ont la possibilité de 

faire des choix et où il y a possibilité de mettre en place des objectifs personnels sont favorables 

au développement d’une PP de l’AP. L’enseignant doit s’assurer que tous les élèves puissent 
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s’impliquer activement dans les tâches qu’il propose, et ce, sans qu’ils se sentent embarrassés 

(Allender et al., 2006 ; Hayes, 2017). De plus, les élèves apprécient particulièrement lorsque 

l’enseignant prend le temps de bien expliquer et de bien démontrer les tâches qui doivent être 

réalisées (Hassandra et al., 2003). 

 

4.3.3. Climat de classe 

Quatre études mettent de l’avant des résultats en lien avec le climat de classe. Trois facteurs 

sont mis en évidence, soit : (1) les classes non mixtes; (2) l’absence de compétition ; et (3) la 

sécurité.   

Pour différentes raisons, certains élèves désirent faire partie de classes d’EPS non mixtes, 

c’est-à-dire qu’ils aimeraient que les filles et les garçons soient séparés. Ce désir se manifeste 

surtout chez les filles qui mentionnent qu’elles seraient plus à l’aise de participer durant les 

cours d’EPS et qu’elles se sentiraient moins exclues en étant séparées des garçons 

(Casey et al., 2009). En plus de se sentir gênée durant les cours d’EPS (Bauer et al., 2004), il 

semble que les filles se font souvent taquiner par ces derniers sur leur image corporelle, sur 

leurs compétences sportives et sur leur performance (Casey et al., 2009).  

L’absence de compétition est un facteur important pour développer une PP de l’AP. Bien que 

la présence d’une compétition saine durant les cours d’EPS puisse favoriser l’engagement de 

certains élèves, la plupart d’entre eux s’entendent pour dire que la pratique d’AP est beaucoup 

plus agréable lorsqu’il y a absence de compétition et lorsque l’objectif de l’activité n’est pas de 

gagner, mais plutôt de s’améliorer et de maîtriser la tâche (Allender et al., 2006). De cette 

façon, les élèves ressentent moins de pression pour performer et ils ont plus de plaisir (Allender 

et al., 2006 ; Casey et al., 2009). 

La pratique d’AP dans un environnement sécuritaire apparaît aussi comme un aspect favorable 

pour pratiquer des AP chez les élèves (Allender et al., 2006). Les élèves de l’étude de Van den 

Berg et al. (2018) mentionnent qu’ils se sentent plus à l’aise dans leur pratique d’AP lorsqu’il y 

a présence d’un adulte qui assure leur sécurité. 

 

4.3.4. Types d’activités physiques offertes 

Finalement, huit études présentent des résultats en lien avec les types d’AP offertes aux 

élèves. Cette catégorie se divise en deux facteurs : (1) les AP en lien avec les intérêts des 

élèves et (2) la variété des AP offertes. 
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Dans un premier temps, les élèves qui ont la possibilité de pratiquer des AP en lien avec leurs 

intérêts ont une plus grande motivation à y prendre part (Hassandra et al., 2003). Par exemple, 

les AP qui font intervenir la dimension cognitive, qui permettent de vivre des expériences 

physiques ou sensorielles particulières (Everley & Macfadyen, 2017) ou qui incluent les 

nouvelles technologies (Carlin et al., 2015) emballent un certain nombre d’élèves. Dans l’étude 

de Carlin et al. (2015), les élèves mentionnent que les AP qui respectent les intérêts plus 

spécifiques aux filles et aux garçons sont plus amusantes. Par exemple, certaines filles dans 

l’étude de James et al. (2018) aimeraient avoir la possibilité de faire des AP plus artistiques 

comme le cheerleading.  

Enfin, les élèves mentionnent que, plus les AP offertes à l’école sont variées et originales, plus 

elles sont amusantes et motivantes à long terme (Allender et al., 2006 ; Carlin et al., 2015 ; 

James et al., 2018 ; Parker et al., 2018 ; Van den Berg et al., 2018). Il semble aussi que les 

élèves se considérant moins sportifs soient intéressés par des AP plus accessibles telles que 

la marche ou la danse (Carlin et al., 2015). Les élèves interrogés dans l’étude d’Harvey et al. 

(2017) mentionnent qu’ils aiment particulièrement apprendre de nouveaux jeux. Il semble aussi 

que la découverte de nouvelles AP incite les élèves à s’engager dans les cours d’EPS 

(Hassandra et al., 2003).  

 

5. Discussion 

Le présent article visait à (1) identifier les facteurs qui favorisent une PP de l’AP chez les élèves 

du primaire et à (2) modéliser un cadre d’analyse permettant de catégoriser ces facteurs afin 

de mieux comprendre la façon dont ils se déploient autour de l’élève. La discussion qui suit a 

pour but de mettre en lumière et d’interpréter certains facteurs qui apparaissent avec une 

occurrence plus forte dans la littérature et d’énoncer certaines recommandations pour favoriser 

le développement d’une PP de l’AP en milieu scolaire chez les élèves du primaire.  

 

5.1. Occurrence des facteurs 

Bien que les facteurs identifiés dans la recherche documentaire semblent tous avoir une 

influence considérable sur les perceptions des élèves quant à l’AP, certains facteurs 

apparaissent plus fréquemment dans la littérature : les amis, les enseignants en EPS, les 

compétences, les types d’AP offertes et l’autonomie. L’occurrence de ces facteurs permet de 

dégager trois constats, soit que : (1) les individus qui interagissent directement avec les élèves, 
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(2) le sentiment d’efficacité personnelle ainsi que (3) les intérêts des élèves sont des éléments 

de grande importance dont il faut se préoccuper pour que les élèves puissent développer une 

perception favorable de l’AP. 

 

5.1.1. Individus qui interagissent directement avec les élèves  

Les individus qui interagissent directement avec les élèves en milieu scolaire lorsqu’ils sont en 

situation d’AP, à savoir les amis et les pairs ainsi que les enseignants en EPS, semblent exercer 

une influence importante sur leur perception de l’AP. En effet, ils auraient la capacité de la 

moduler (Hayes, 2017). Selon cet auteur, ces individus ont la capacité de favoriser le 

développement d’une PP de l’AP seulement si une ambiance de bienveillance et de soutien se 

fait ressentir. Le soutien social et les relations que créent les élèves avec des adultes 

signifiants, comme l’enseignant en EPS, et avec leurs amis et leurs pairs, influencent 

grandement leur motivation à s’engager dans la pratique d’une AP (Stuntz & Weiss, 2010). 

D’ailleurs, il semble que les amis et les pairs influencent la pratique d’AP selon six facteurs, 

soit : (1) le soutien reçu ; (2) la présence des amis ; (3) les croyances et les normes établies 

par les pairs ; (4) la qualité des relations avec les pairs ; (5) le sentiment d’appartenance à un 

groupe ; et (6) l’intimidation vécue (Fitzgerald, Fitzgerald & Aherne, 2012). Ces éléments nous 

permettent de mieux comprendre pourquoi les élèves mettent en lumière l’importance d’être 

entourés d’individus avec qui ils entretiennent une bonne relation et avec qui ils se sentent à 

l’aise. Parmi les facteurs soulevés par les élèves on retrouve notamment l’importance d’être 

entouré de ses amis et de ses pairs dans la pratique d’AP (Harvey et al., 2017 ; James et al., 

2018) et l’importance d’être en présence d’un enseignant en EPS amical, empathique et 

bienveillant (Carlin et al., 2015 ; Garn & Cothran, 2006 ; Hassandra et al., 2003). Ces exemples 

supportent tout à fait les propos d’Allen (2003) qui stipule que les interactions sociales que vit 

l’élève à travers sa pratique d’AP influencent la qualité de son expérience. Cette influence serait 

d’ailleurs encore plus grande auprès des élèves du primaire qui se rapprochent de 

l’adolescence (Hayes, 2017). 

 

5.1.2. Sentiment d’efficacité personnelle 

Tout comme Harvey et al. (2017) et Stuntz et Weiss (2010), qu’en plus d’être un facteur 

important à l’engagement des élèves dans la pratique d’AP, le sentiment d’efficacité 

personnelle contribue au développement d’une PP de l’AP chez ces derniers. Le sentiment 
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d’efficacité personnelle se définit comme étant l’évaluation qu’une personne fait de sa capacité 

à exécuter les actions pour accomplir une tâche (Bandura, 1986). Cette théorie explique 

pourquoi les élèves mentionnent, dans plusieurs études, l’importance de se sentir compétent 

dans leur pratique d’AP en plus d’être valorisé par leurs pairs (Weiss, 2000). À titre d’exemples, 

les élèves se disent plus heureux et plus motivés lorsqu’ils parviennent à améliorer leurs 

compétences sportives (Harvey et al., 2017), ils accordent beaucoup de valeur à la 

reconnaissance de leurs réussites sportives par leurs pairs (Ni Chróinín & McMullen, 2019) et 

ils apprécient particulièrement les rétroactions positives et fréquentes de la part de leur 

enseignant en EPS (Casey et al., 2009). Les recherches montrent d’ailleurs que la façon dont 

l’enseignant en EPS donne ses rétroactions peut influencer la façon dont l’élève va interpréter 

sa performance et son niveau de motivation pour ses prochaines expériences d’AP (Biddle, 

Hanrahan, & Sellars, 2001). En référence aux rétroactions, Bandura (1994) mentionne qu’à 

travers les suggestions, les conseils et les questionnements de la personne ressource, soit 

l’enseignant en EPS, les élèves pourraient être amenés à croire qu’ils possèdent le potentiel 

pour accomplir une tâche. L’influence de ces rétroactions sur le sentiment d’efficacité 

personnelle dépend toutefois de l’expertise et de la crédibilité de la personne ressource 

(Rondier, 2003). Ce besoin d’être valorisé et de compétence est à considérer dans les 

interventions qui sont mises en place dans les écoles primaires. À cet effet, il apparait important 

que les élèves puissent expérimenter des AP qui leur permettent de vivre des succès afin de 

développer une PP de l’AP et d’être guidé et encouragé de façon constructive par leurs pairs, 

leur enseignant d’EPS ainsi que par les autres intervenants qui les entourent.  

 

5.1.3 ; Intérêts des élèves  

Les intérêts des élèves doivent être priorisés pour leur faire vivre une expérience d’AP positive 

(Hayes, 2017 ; Parker et al., 2018). Cette nécessité de considérer les intérêts des élèves se 

retrouve dans plusieurs facteurs identifiés dans la recherche documentaire. Dans les études 

de Carlin et al. (2015) et de James et al. (2018), les élèves sont plus motivés et le plaisir est 

accentué lorsque les AP sont en lien avec leurs intérêts. La nécessité de considérer les intérêts 

des élèves présente un lien avec le besoin d’autonomie dans leur pratique d’AP. Ce besoin se 

traduit notamment par le désir de choisir les AP qu’ils pratiquent en fonction de leurs 

préférences (Hassandra et al., 2003 ; Van den Berg et al., 2018) et par l’intérêt que les élèves 

portent à la pratique d’AP à l’extérieur du cadre scolaire à cause de l’autonomie dont ils 
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bénéficient pour décider des modalités des AP qu’ils pratiquent (Parker et al., 2018). Ces 

exemples rejoignent les conclusions de Coulter et Woods (2011), d’Harvey et al. (2017), de 

James et al. (2018) et de Van den Berg et al. (2018) selon lesquelles il est essentiel de donner 

une voix aux élèves, c’est-à-dire de leur laisser la possibilité de faire des choix lorsque vient le 

temps de faire des AP à l’école et de les impliquer dans la mise en œuvre des interventions en 

lien avec l’AP à l’école. 

 

5.2. Recommandations pour favoriser le développement d’une perception positive 
de l’activité physique chez les élèves 

L’identification des facteurs favorisant une PP de l’AP chez les élèves du primaire ainsi que la 

modélisation du cadre d’analyse montrent que les stratégies d’intervention visant à rendre les 

élèves actifs en milieu scolaire doivent être adaptées à différents niveaux pour assurer le 

développement d’une PP de l’AP. À cet effet, des recommandations sont proposées aux 

enseignants en EPS, aux dirigeants scolaires ainsi qu’aux chercheurs qui se retrouvent dans 

des positions privilégiées pour élaborer et améliorer les stratégies d’interventions en lien avec 

l’AP en milieu scolaire. 

 

5.2.1. Enseignants en éducation physique et à la santé 

L’enseignant en EPS joue un rôle crucial auprès de l’élève. Il est d’ailleurs reconnu comme 

étant l’acteur du milieu scolaire qui a le plus d’impact dans le développement de la littératie 

physique des élèves (EPS Canada, 2009 ; Hayes, 2017) ainsi que sur leurs comportements et 

leurs perceptions en lien avec l’AP (Hayes, 2017 ; Stuntz & Weiss, 2010). Par son contact avec 

les élèves, il a le privilège de pouvoir les impliquer directement dans l’élaboration des AP 

offertes à l’école. Ainsi, l’enseignant en EPS se doit d’assurer la représentativité de l’ensemble 

des élèves dans le choix des AP qui sont proposées à l’école, soit en questionnant les élèves 

à propos de ce qu’ils désirent faire comme AP à l’école et en démontrant aux élèves que leurs 

idées sont les bienvenues. Les élèves questionnés dans les études mentionnent aussi qu’ils 

sont plus motivés à faire des AP lorsqu’ils se sentent bons et compétents (Everley & 

Macfadyen, 2017 ; Harvey et al., 2017). À cet effet, l’enseignant d’EPS doit s’assurer que tous 

les élèves puissent vivre des réussites dans leur pratique d’AP (Casey et al., 2009). Il est donc 

de sa responsabilité de développer des situations d’AP qui valorisent l’amélioration, l’effort et 

l’apprentissage afin que les élèves puissent développer un bon sentiment d’efficacité 
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personnelle. Ainsi, l’enseignant en EPS doit encourager ses élèves à persévérer lorsqu’ils 

rencontrent des difficultés tout en respectant les limites de chacun. Puisque les interactions 

sociales jouent un grand rôle dans le développement de la perception de l’AP (Smith, 1999), il 

est essentiel que l’enseignant désapprouve et élimine toute forme de marque de non-respect, 

d’intimidation ou de compétition malsaine entre les élèves. L’enseignant doit s’assurer que le 

climat qui règne lors de la pratique d’AP à l’école soit positif. Enfin, il apparait important que 

l’enseignant en EPS s’implique dans l’école pour transmettre sa passion pour l’AP et pour 

mettre en place des projets qui stimuleront et donneront envie aux élèves de s’engager dans 

la pratique d’AP. Par son implication, l’enseignant en EPS favorise le développement d’un 

environnement actif significatif en collaboration avec les autres intervenants scolaires et permet 

aux élèves de consolider leurs apprentissages en lien avec l’AP. 

 

5.2.2. Dirigeants scolaires 

Les programmes scolaires rattachés à la pratique d’AP devraient prioriser le développement 

d’une PP de l’AP chez les élèves, notamment parce qu’ils pourraient avoir des répercussions 

à plus long terme sur leur mode de vie actif (Burns et al., 2017). Comme les élèves montrent 

clairement qu’ils veulent une part du pouvoir dans les décisions qui concernent leur pratique 

d’AP, les dirigeants scolaires devraient les impliquer dans l’élaboration et le remaniement des 

programmes relatifs à l’AP en milieu scolaire. Les intérêts et les besoins des élèves doivent 

donc être considérés comme une priorité et mis de l’avant dans les programmes scolaires. 

Dans un autre ordre d’idée, l’accessibilité est aussi un facteur important relevé par les élèves 

(Carlin et al., 2015 ; Harvey et al., 2017 ; James et al., 2018). Si l’on souhaite rendre accessible 

des équipements et des installations sportives de qualité ainsi que des activités organisées 

abordables aux élèves, il serait nécessaire de prioriser la création d’un environnement actif à 

l’école, soit en améliorant la cour d’école, en achetant du matériel sportif plus attrayant ou en 

offrant des AP parascolaires gratuites. Les milieux scolaires devraient aussi prendre des 

ententes avec les municipalités afin d’avoir accès plus facilement et à moindre coût aux 

installations sportives de la ville. Ainsi, les élèves pourraient pratiquer des AP abordables et à 

proximité. 

 

5.2.3. Chercheurs 
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Les perceptions des élèves sont sous-représentées dans la littérature scientifique et peu 

d’études questionnent directement les élèves à propos des facteurs qui influencent leur 

pratique d’AP (Carlin et al., 2015). Ainsi, il serait bénéfique de mettre davantage l’élève au 

centre des préoccupations de la communauté scientifique puisque ces derniers sont la cible 

des interventions en lien avec l’AP en milieu scolaire. Selon Jacquez et al. (2013), l’implication 

des élèves dans les recherches peut non seulement améliorer la qualité des recherches, mais 

aussi augmenter les chances que les résultats soient considérés et mis en pratique dans des 

contextes réels. Les chercheurs auraient donc avantage à intégrer les élèves à leurs 

recherches et à investiguer leurs perceptions en utilisant le cadre d’analyse inspiré du modèle 

socio-écologique de McLeroy et al. (1988) présenté dans cet article. Par exemple, au Québec, 

de futures recherches pourraient porter sur les perceptions des élèves pour mieux comprendre 

les retombées et pour améliorer la mise en œuvre de la mesure 15023 – « À l’école, on 

bouge! ». Enfin, il serait intéressant que la communauté scientifique se penche sur l’évaluation 

de programmes d’AP en milieu scolaire qui promeuvent le développement d’une PP de l’AP et 

ainsi observer les répercussions à long terme de ces programmes sur le mode de vie actif des 

élèves. 

 

6. Conclusion 

Cet article a permis d’identifier les facteurs favorisant une PP de l’AP chez les élèves du 

primaire et de modéliser un cadre d’analyse permettant de catégoriser ces facteurs. D’ailleurs, 

ce dernier apparait pertinent pour identifier, décrire et caractériser les perceptions des élèves 

dans le contexte où des stratégies d’interventions visant à augmenter leur niveau d’AP sont 

mises en place en milieu scolaire. De plus en s’inspirant du cadre d’analyse et en mettant de 

l’avant les facteurs qui caractérisent une PP de l’AP chez les élèves, les intervenants scolaires 

pourront mieux cibler leurs interventions afin qu’elles puissent avoir un impact plus signifiant 

sur le mode de vie actif des élèves. Ces interventions qui favorisent une PP de l’AP 

contribueront à l’engagement des jeunes dans la pratique d’AP et favoriseront l’adoption d’un 

mode de vie actif à plus long terme chez les élèves. 
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